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- Les’aütres-échéVins n’acquies-
. cèrent-- ‘pas non plus,

‘tien desparcs.M. Stanislas Baril

$400.00 parmi20 soumissions.

 

\U CONSEIL
    
  

 

ent des

t de la

a Penlève
Je«dénouem

  

rescinder”unie résolution, passée le
7:mars dernier,concernant les som-
mes votées au-miaire, pour le comité
industriel, M.le maire St-Germain,
mis en causé,quitta lefauteuil pré-
sidentiel M. l’échevin Perrier,
désigné.à lacharge de pro-maire.
se refusa à présider l'assemblée.

Et ce
voyant,MM.les échevins Mayrand,
Lefebvre et Lorrain quittèrent l’as-
semblée, laissant en plan le groupe
de M. Perrier.

L'ordredujour de laséance était
assez chargé. Le Conseil a autorisé
Je rénouvellement du contrat d'eau
du Canadien Pacifique, pour une

“autrepériodedeSans, auxmêmes]
conditions antérieures. L’homolo~
gation duterrier desfentesseigneu-|
riales aéété. urnéede nouveau au

boingquietTssaleet aséance est |

diversi Discussion et votes, =es oo

   

  

CE_ASSEZ MOUVEMENTEE.IF
DE

| évaluateurs que ran dernier: MM.
Henri Bernard, F. O. Dubois et J.-

Art. Brosseau. Un amendement fut

-| présentéparM.Perrier,-proposant{f{.-
MM. Henri Bernard, William Cho-i

quette et Chs. Hébert. L'amende-
ment fut battu et engagement des
trois anciens évaluateurs fut main-

t{tenu.

Dh TER, ;
cin PEE

son, vefait un dovoir er même

temps qu’un plaisir dé présen-

ter à tous ses amis, à tous ses

‘Tocteurset.àtoussésannon--

cours,sesvoeuxles plus sinoë-

res de Joyeuses: Pâques.

   

   

  
  
   

 

   

  

  
  

   

   
   
  

 

   

 

  

 

  

    

   
        

“mun, c'estunchevalàaron-|
dommage une:automobie

 

IIest assez commun.qu’une‘auto-

    
   

Notre-Dame. — Prochaine

 

p- Quatrièmecauserie littéraire- =
donnée par Sr. Marie Mer-
cédès, à la Congrégation

conférence sur Alfred de

  

 

 revanche etSoit-à-son-tour-l‘agres-{-
sur. Ce cas peu banal s’est produit

la semaine dernière en notreville.

C'étà-l’angle des rues Saint-Jac-
ques -et Richelieuqu'est survenu‘ce
 

; La villea reçu de M. Wiltrid La-

tour, une sommation d’avoir & payer

une somme de $250.00 pour emprise

de terrain pour fins de. trottoirs.

Comme cette question remonte à
une dizaine d’années, le cas a été
remis à l'ingénieur pour étude:
L'adoption du budget du départe-

ment des cherins a été passée’ sans

difficulté, Il reste encore une som-

penser.
: La Ligue des Propriétaires pré-

sente au Conseil une autre résdlu-

{tion concernant le droit de vote et

qui se lit commesuit: “Qu’il soit
résolu de demander au Conseil. de

Ville depasser une résolution, aux
fins de prier la Législaturede Qué-
bec depasserunéloi généraleac-}

cordant le droit de vote &tous les
propriétaires ou. de prolongerpour|
une autre année-l’effet dela loi spé-

mé d'un. peu’ plus de $10,000 à dé-f

SUCCES D’UNE
ORGANISATION
Nombreusesadhéadhésions pour
les jeunes hommes d'affai-
res. — Banquet, le 21. —
Repré¥entants de Montréal:

 

La formation d'un groupe de jeu-

nes hommes d’affaires pour Saint-

Jeañ et Iberville recueille partout
d’enthousiastes adhésions. Ce por-

jet sera bientôt réalisé et les’ ini-

tiateurs du mouvement ont exprimé

leur vive satisfaction lors de la

réunion qu'ils ont tenue mardi de
‘cettesemaine. -

La nouvelle organisationaffirme-

‘ra son” existenéé par une réunion
générale et un banquet le21avr

 

curieux.accident.

Un citoyen de Saint-Luc arrivait

en voiture en cette ville ‘pour faire

quelques achats. Son cheval, qui

n'en était pas à sa première frasque

et qui ävait déjàtout-un” “casier

judiciaire”, prit assez mal l'atmos-

phère des boulevards. Effrayé, il

échappa au contrôle de son conduc-

teur qui fut lui-même précipité sur

|le ciment. L'animal vicieux brisa
son attelage et le travail de la voi-

ture et se jeta sur une automob

en stationnement. Celle-ci faillit y

laisser une aïle.Le cheval fut saisi
à proximité de l’hôtel Saint-Jean et.

rendu à son propriétaire.
Celui-ci s’est: tiré de tout cet itm-

broglio avec quelques contusions et

-quelques accrocs àson_porte-mon-
naie. C’est de ces derniers, dit-on

qu'il a le plus-Souftert. .

 

 

 

Lesecrétaire de Ia Ville présenta
au Conseil Jes soumissions pour
l'enlèvement des vidanges et entre-

obtintde-cantrat pour les vidanges, |

auprixde $37.00 parsemaine. ny
avait 10 soumissionaires. _ ;
Lecontrat des parcs fut octroyé

à M. AdrienCouture, au prix de

L'engagement des évaluateurs
n'obtint. pas Passentiment unanime
duconseil. M. l'échevin Lefebvre,
de qui relève cedépartement, avec

l'appui de l’échevin Lorrain, pro-

ciale accordant le droit de vote à
tous les contribuables et qui se ter-

minait le 31 mars dernier.” M. Per-

Trier, appuyé par M. Masseau, tenta

de faire passer une résolution en

ce sens. M. Lorrain, secondé par
M. Mayrand, présenté un- amende-
ment et propose que la résolution
selise comme suit: “Que demande

soit faite àla Législature, par l'en-
tremise du député provincial, M. le
docteur - A. Bouthillier, de ‘passer
une loi spéciale où d’amender la

loi existante afin d’accorder le droit
de vote à tous les propriétaires,
hommes ou femmes, qu’ils alént ou

(Suite à la page 14)—
|mouvement, Plusde ceñt personnes

à Phôtel New-Windsor. Me Alcide
Côté, qui a déjà fourni sa coopéra-
tion à l'association naissante, prési-

dera. On verra aussi à là table
d'honneur, M.J.-E.-L. Duquet, re-

présentant de la Chambre de Com-
merce junior de Montréal, et M.

J.-C. Lafolley, représentant du “Ju-

nior Board of Trade” de Montréal

et échevin de Saint-Lambert. Tous
trois seront les principaux orateurs

de la réunion. Deux membres

‘adresseront aussi la parole, 'un en
francais, l’autre enanglais, pour re-
-mercier les visiteurs.

La jeunesse, semble-t-il, ne de-

mande qu’à -seconder le nouveau

ont-déja -retenu-desbilletspour 

 

   
   

 

   *alorsquex t

   

é-|le douloureux biland'unaccident!
| d’automobile

n{La voiture se. dirigeait Vers Saint

, |saient de.participer

ai- [l'automobile roula auf

DEripparrimeiOnliot encore l'originedeincendie Tre

 Blessés et nitro  

 

Deuxmorts, quatre blessés,tel est

survenu dimanche
derniera. proximité de Marieville.

les occupantss¢propo-|
à une "partie

Grégoire où

    

 

«| de sucre”,
, Le conducteur,
an autre. véhiculé incling vers la
gauche du chemin ‘et, bansgu'onait
pu détermineriacausédecet beat,

 

 

 
“Îdes convives ne sera pas loin de

ei“| billets auprésdes Jrganisateurs.

 

ant.Autydonde.100.0vudépar-
a‘tefnentdeJaMaternitédel'Hôpital pathié à l’occasion de 1a mort de M.}.

{deSainteJean:-Par-1a-voixdujdur-|Thomas:Mortimer, woitparoftrande]a
bin de messes, deeus envoi de’ oil|

banquet et l’on croit quele nombre

‘175; Orpeutencore se procurer des

*[Fanéraiiosdede .
“MmeW Dunn.

Le30. marsdernier,-moürait À

Phépital St-Jean, Madame William

DunnnéeMcGuire,âgée.de80-ans.{
La défunte étaitla belle-soeur du}
Dr. E. N. Chevalier, d’Iberville. |
--Madame Dunn était“retirée à

 

‘de mars, 1935.
Le service a été chantée:à là cas

thédrale, jeudi, le 2-avril, & 8hrs.
M. l’abbé A. Charétte, assisté delk

MM. les abbés W. ‘Charbonneau

 

Pelletier a étépromu tout “récem-

Phospice de cette ville depuis la tin]|

 

|town, L.P. E.—Noccupera la po-
Jeisionde:nier,àla place de: M. ;

M.J.RPelletier
“de passageici

Peut-on reconnaître un homme

d’après sa seule photographie? Ques-

tion qui peut amenerbien des gen-

res de réponses. . .
Lepetit problème qu’elle soulève

s'est posé de façon concrète gette ser
maine lorsque M. René Pelletier,

gérant de ladivision laurentienne de

la “Crown Life”, s’est présenté aux
bureaux du “Richelieu”. Peu .de
temps auparavant, le “Richelieu”
avait-publié sa photographie. Avec

leconcours du visiteur, le cas a: été

vite résolu.

ment gérant de la Division lauren-
tienne. de la “Crown Life”. T1 s’oc-
cupe d@assurances depuis plus de
15 ans.

De passage en cette. ville Lundi: il
2 vu à l’organisation ‘du district
pourla-compagniequ’ilreprésente]

et il a rendu visite à quelques pa-
rents et amis,Tlest reparti ‘le: mibme

}iour ‘ four -Montréal | ou se, Houve
[son bureau permanent. SLT

NOMMECAISSIERALA
 BANQUE DE MONTREAL

  

   
 

 

aPiechelieu”,lesdévouéés re- 
 

se de reparler.

causerie, enprésentantHugo cornmé
poète épique, lui qui, au début,
tait plutôt delaclasse lyrique,Dans
“La légende. des siècles”, ;

‘(preuve del’art dé décrire,‘de’ 1s
Joonter, de faire ressortir
d'ensemblede tout unsiècle, L/lr
‘personnel a fait place chezlui a

…, Teulture du personel. ;

=: dès donnera une cinquième et dér-
mière Sontérenceittéraite,Soni

grégation Notre-Dame, Sr, Marie

fort intéressante étude sur Victor

Hugo. ;

Contrairement à Lamartine -qui
avait fait le sujet de la causerie pré-

termes, traduit l’âme des choses ex-

térieures plutôt que la sienne pro-
pre. Avec son père, il a voyagé en

Italie et en Espagne, et de retour au

les idées qu’il avait recueillies.

Boutgeois qui a du génie, Hugo
jouit d’une santé physique et intel-

lectuelle qui lui fait éviter le mal

du siècle et le détourne de cette ha-

bitude de singer la. pleurnicherie.

Dans ses oeuvres, Victor Hugo a

traité de sujets un peunouveaûx.

évertué surtout à parler de sa famil-

ses écrits, l'enfant avec son. charme

rique pour devenir poète épique,
‘Hugo a d’abord été chroniqueur, de

cette chronique de chaque jour.

Enfin dans ses écrits, on retrouve

comme la passion de la politique.

Plusieurs lui ont reproché d’avoir
à ce sujet beaucoup changé, mais au
fond on peut-dire que ce reproche

n'est pas fondé, parce que Hugo n'a
‘jamais eu de politique bien précise;-
catholique, royaliste, populiste, irri-

hantise de Napoléon, dont. il ne ces:

Hugo a aussi fait un peu de mors«
le, surtout dans ses sujets géhé-
Tiques, comme la prière, l'aumône,
Is miséricorde, Ie devoirde conser- :
ver sa’ vie.

r répétitions,

Sr. Marie- Mercedès-a-terminése

p
e

|.

la Vue

Après Pâques, Sr. Marie ere

 

biennnluitémoignerdeTnSyme] re 
 

Fendi soir, le2 avril, à la Con-

Mercedès -poursuivaitses cours de “-

littérature française et dans une.

“j quatrième-causerie—présentait--une--

-cédente, Hugo, parla voix de ses …

manoir des Feuillantines. il a mari ~~.

Un peu pote delafamille, il s'est’ ~~

le; puisil a remis enhonneur, dans

etsagrâce. Délaissantlapoésiely-. [

- Toutes ces.penséés, Hügo à sa mais ’
nière à lui deles développer, 1:pro

:|cède--par images,
auxquelles il mêle
cadence.

e rythme et a.

   

périaliste, il a été tout cela, gardant: - À
cependanteri son esprit comme la “

  
  

 

  

  
  
   
   
   

   

     

   

       

           

        

     

 

  

    

   
    

   

   

 



 

 

 

‘tuellement en visite chez M. et Mumef

|Téuix Morests de 1e 8 jème avenue oe
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émoignee d'estimeà ier: Car
de l'honorable Juge Charles.A wil- =

 

 

i André Morin, sont partis, hier:‘soir, :

. pour‘un voyage de quelquesjours]

Le ILES

. M. Georges L’Ecuyer, E. HE€,i

est ‘actuellementdans sa’ied

ques.
me marée 95((rretemmsmnerier

NOTES PARGISSIALES

~ Voiei‘horaire-

| SemaineSainte,dans less différentes

I >|Jean et ail y.était bien connu. nln
{a ajoutéégalement. qu’il ‘avait lui-|
1a oe jouide l'amitiédu défunt. |
“A ‘tousces titres, Me Poulin, sous
ignantla disparitionsubitedel’ho-

‘rHorable Juge,‘apporta en témoigna-

 

gistrature, comme. à €son> Aes)

S’sssociant à lappéine.cruelle qui]

frappait Tourdement Madame Wil-

tous.ceuxqui.étaient.présentsen 

|Stee du matin à 8‘heures am

{Office du soir à 7 heures30p. M.
“Vendredi Saint: a
 

-

A Ia Cathédrale
“A M. et Mme Joseph Bachand.

est née le 3 avril, une fille baptisée

Marie-Denise-Jeanne-Suzanne. Per-

rain et marraine: M. êt MmeHector |

Bachand.

Le 8 courant, en la cathédrale,

a -été baptisée Françoise-Lise-Irè-

ne-Cécile, enfant de M. et Mme

Edouard Gagnon, née Alice Ber-

trand. Parrain et marraine: M. et}.
Mme Adrien Boulais. oo
:

+ A Notre-Dame.
Le 2 avril, a été ‘baptisé Joseph

Réal-Guy, enfant de M.et Mme Ans

“gelis Meunier‘Parrainetmarraine:|

Jeudi dernier; le‘ 2‘avril; à
baptisée ‘Marie-Céeité;Denise,

M, etMme Louis Berge

fant de M. et Mme Wiltrid Texan

hOfficedu-matin-à-8 heures a.a.m À

| Chemin de la Croixà3heures p.m.{ Ba
Office dusoir a 7 heures 30 p.m.

Vénération de la vraie croix, avant

_, etaprès le chemin de Croix, ainsi

“quaprès le sermon ‘du solr...
Samedi Saint:

Office du Matin a 6heures 30 a. TL

Dimanche”

Messe pontificale all heures:am,

A NOTRE-DAME|

“ Jeudi Saint:”
TOffice du matin à 9 heures a; m

Office -du soir à 7 heures30Pemu

“NendrediSaint:— :
tottice“du matin à 8 heures a.m.
Chamin de la Croix4-3heures p.m.
|Officé dusoir à7“heures 30 p:

SamediSaint:—

   

 
 

 

‘dre (née Eva Alexandre). Parrain},
“et marraine: M. Jean-Alexandre--eti.

Mlle Cécile Alexandre, onclee ettan-|re
te’ de l'enfant. .

mr

“A Saint-Edmond
Vendredi, le 3 ari,  

 

 

 
 

“1 ge de lestime.‘quelaïsse partout cé
‘disparu, l'affliction générale qui re-
À‘gnesur:1aMagisirature.otsurJe

“|Barerau. -
Me GustaveMonette,‘avocatau

e n,voulut éga-
Jement joindre £avoixàcelle de ses
confrères de Saint-Jean. Il s°’appil-

: (qua à rendre hommage à celui qui
depuis nombre d'années, ‘présidait|
la plüpart dès ‘termes ‘de la. Cour

des Assises criminelles 4 Montréal.|
“Parsa justice expéditive, sévère,

‘‘|forte et basée sur salongue expé-:
rience des hommes, il a, dit-il, placé
& un haut degré te crédit de la jus-

L'Honorable, Juge.Trahan_remer-.
ia‘ensuite très sincèrement le Bar-,

penséedel'honorable Jugeen fut
une de.souraission-àssion 4IaProvidence,

tice ‘dans cette province et gardé]
{loin d'elle, les criminelsétrangers."

fairede distinctionarang social

Cour, de se tenir debout ‘au pied du

Crucifix et d'offrir uhe prièrepour
Je repos de l'âme du défunt. , |

Après avoir observé durant quel-|

“ques instants un- religieux-silence.|

M, le président du-Fribunal-et les
membres du Barreau reprirentIleur

‘travail régulier. ; -
ee0Omi ;

Le servicedes

-autobus suspendu|

le service des autobus entre Saint-

Jean et. Montréal est suspendu.
-‘A. cette saison-ci de l’année, les

toutes subissent le contrecoup du

“On croitque les routes seront cn
‘bon état d'ici la:fin desemaine et
‘queles;jautobus-repréndrontleur}

|.he

‘son, M. le Juge Trahan demanda4]

Depuis déjà près d'une semaine.|

dégel-et le Département provincial { S'ad
(de la Voirie interdit aux véhicules
ilourdsdecirculer sur ceschemins…

tirentAdà|
{=dk;LAPLANTE, Prop,—

YTI À

Mime Vou # Sénécal a le
plaisird'annonceràzé8 amies
et à ses anclenneset nouvelles ||

clientes, qu'elle a faitYou.
 yerture d'unsalondecoiffure:
‘Onéulationpermanente (Mé-
thode Nestle Lemur), mise en

traitement du cheveu, à
BullesSheree marcel et

 

TAMEUBLEMENT A VENDRE. _
‘Setde boudoir, set de salle à man-
‘ger, setde cuisine, poêle combiné,
‘set dechambre. S'adresser a 265,
THe Jacques-Cartier, Saint-Jean.

TAXE — Toujours àvotre dispo-
sition.2°automobiles.Service. jour
et nuit, Appelez A. ;Rogowski, 223,
rueRichelieu. Tél." 200

"A VENDRE. —Podle électrique
Buses, (roll top)avec chaise, Souf-
eur (blower) Pour fournaise, à

charbon, Réchaud électrique(heat-
er) r réservoir à l’eau, Brûleur
a Thuile (deuxfeux), Clavigraphe
Remington, Téléphones à 1062 m.
Saint-Jean.

€

 

 

“POUR REPARATIONS, — Pour
Jes réparations de matelas et le
rembourage de vos meubles, con-
sultez le Moulin. Lefebvre, 312, rue
Champlain,Tél. 83, Saint-Jean,

TERRE A VENDRE.— Terre de

 

4 10 arpents, située rue Saint-Louis,
à deux minutes ducentre de la ville
de Saint-Jean. Aussi une maison de
2logis (plein pied) dans Saint-Jean.

resserà254,- rue Richelieu,
Saint-Jean.

MAGASINxLOVER.—Grand -
magasin,situé 4125et 127, rue Ri-
chelieu. Sera divisé si nécessaire.
Ménagefait et-améliorations si dé:
sirés. S'adresser3 228,‘rue Cham-

 

 
‘service Fégulier.”

metGeGr A
| plain, St=Jlean,an,Tél. 4
 

“duJugeTrahan. Us
|avaient passé1a veitise delundisoir

:ensemble,etau cours de laa conver-|

M. le Juge Wilson. était un ami | Une temme vertueuse a dansTe
‘coeur une fibre de pis oudelo main

771.S'adresser à

MAISON A LOUER.Maison en
briques, avec jardin et garage. 18, (
îère Rue, e; face à la rivière. |.

‘Arcade Thuot, 92,  ‘ Vière Rue, Iberville. Tél, 262 j-n-o.
 

 

 
 

  



 

 

 

----paration:possible;leBien-Aiméreposedansun-tombeau; ils]
“n'ont rienpu pour leretenir ou Varracher aux bourrreaux in-|0= àneuf. Ainsi libéré de

 

-nouvelle!QuellepourMadeleinequandle Seigneurlui

  

   

  

   

   
  
  

  

   
 

  

 

 

 
 
 

 

 

 

  ii Veudradi pil
“ombres,quisemblent-sortir,desvallé

s gorgessauvages du désert de Juda, contournantmonts etl2.
lines,ont. envahilavillesainte et -enveloppent maintenant},

ans sa tombe &tout Israël,il ya huit-joursàpeine,
êtsonMessie,La sombrenuit, pendant |"acclamait pourson rol     

 

| Ontario;un juge decotirde cornté,
et deuxjuges à la Cour Suprême. Il

  
de le louer

     

9 laquellequi nepeut travailler,vient de commencerpour Lui:

 

» vieplusbelle, plus pure, plus sou- |doublement. Hommage
 

“Mais une.nuit plus sombre et plus froide atouchéle coeur

“ Grand-AmiavaitInissé échapper cette parole: “Je m'en re-
tourne àcelui qui m’a envoyé” et uneexpression d’indicible

“santeréalitéà succédé àcette affirmation lointaine d’une ‘sé-

humains,Aussi ce West plus seulement dans l’âme des-disciples

chagrin profond qui s’attache etseriveàl'âme,qui y adhère

sur la collinevoisine. Parfois, quand nous avons vu parents ou

pénible soit-elle, nous laissera comme un apaisement. Tel n’est
pas le caschez les disciples et les saintes femmes. Jésusn’est
paspoureux unamiordinaire. Ils l’ont aimé commechef d’une
mission divine, comme Fils de Dieu peut-être, et voilà qu’il

desiècles. : crépit?
Et Pâques va nous rendre la santé

; : Ces au Ia et nous délivrer des infirmitgs. Le” faisanttoutdoucement lapêche aù milieu de leurs parents et secret est simpie et connu:
que le soleil se lève, il faut aller au

rulsseau voisin chercherl’eau mer-
1e SUIVIT 3 1b alll ne. veilleuse quisupprimera toutmalstQuelle déception! “Nos autem sperabamus quia ipse esset re- Îlluminera vos yeux affaiblis. Naïve

“11 leur. semble que tout cela est un mauvais rêve et qu’ils
“ont encore sur les rives ensoleillées du lac de Génésareth,

de leurs amis. Maisnon, c’est bien vrai, tristement vrai! Sub-
jugués par cet homme extraordinaire,‘ils ‘ont tout quitté pour
‘lesuivre etîls l’ontaimécomme-jamais-hommen'aété aimé.

dempturusIsrael”.“Nous espérions, que c'était Lui qui serait| croy-nce qui tranporte dans l'ordre
le Libérateurd'Israël!etvoilà aujourd'huile.-troisièmel physique ls rénovation ‘de Pordrejourque tout cela s'est passé”, diront mélancoliquement les|arral |

A la fête qui metunterme au ca-
réme, la coutume a a

pes : rithéte; on dit: Piques fleuries! Aus-
Ainsi ge réalise la parole du Maître: “Encore‘un peu del, que de fieurs!

tempset vousne me’ verrez plus: vous gémirez et Vérserez des|jys? Voulez-vous des roses? Vous
ets [savez bien, mademoiselle, que votre

‘disciplesd'Emmaüs au voyageur mystérieux rencontré sur
le chemin ; | C5

C'est vision de ténèbres: Jésusest

 

 

larmestandisque le mondese réjouira.” .
   

 

coeur: se réjouira, et pérsonne ne vous rävira votre joie”...
Je vousreverrai “et votre tristesse se changera enjoie.”Îla vie embellie, la joieaccrue,le
Aussi au matin de Pâques, l'affreuse vision de ténèbres; qui à bonheur restauré ; vivent les clo:

sonneront ce bean jour!
aux premiers rayons de soleil sedissipent les brouillirds du

matin. C’est la vision de lumière qui commence: Jésus est
ressuscitéet sa présence est porteusede joie. ;

“Quellejoie pour cette Mère Douloufeuse que le’ Chris
honore desa première apparition! Quelle joiepour les saintes
femmes quand elles reçoiventdel’ange l'annoncedelabonne

 
; commencéau soirdu Jeudi-Saint,s’évanouit soudain, comme| ches qui

  
  

apparaissant laisse tomber de ses-lèvres divines ce simple mot,
si plein detendresse: Marie! Quelle joie pour lesdistiples;
-d'Emmata"quandils réconnaissent à la fractiondu pain le
-Mystérieux voyageur quia daigné converser avec eux sur la
route! ‘Quellejoie enfinpour tousles apôtres et disciples:quand

comme autrefois, mangeantmême avec eux,leur permettant de
letoucher,allant jusqu’à inviter l’un d’eux a mettre samain
dansletroude sesplaies, pour qu’ils soient bien stirs de la:

1%, jusqu’au jour où:le Christ remonteravisiblement,
ence, auefel
iomphante

“pour      
   

 

  

d’où il ést venu et où il ira asseoir son
la droite duPère Ca
echerche,dans ki “rencontreetdans
ssuscité que nous trouverons la joie|

 

   

   

 

  
  

 

fmmo le,condaninée
 

        
  

läissée, enpassant, dans ce‘corps tout mortel,
seuleconsolation, etl'unique, pa.

    

  

st d'éleve

   
 

 lors, pournous aussi, ce ser
impatiemmentattendue,la vi
levisiond'horreur, gelori la

desdisciplesdeJésus. Quelques- jours avant sa passion,le nes àae a vom es

i - Renatsance des ames d'abord. Par-
re deu = EN = RES Fc le Christ est ressuscité, no-“tristesse avait passé sur tous lesvisages. Maintenant l’angois- tre fol n'est pas vaine. Lecarême

achevéatoutpurifiéetcequiavait.
pu être terni a été surnaturelle-

» Contre les héritiers des préjugés
séculaires,contre lesloges maçon-|
niques:et orangistes, contre certains
protestants à l'esprit étroit, le jeune
|chefdelaprovincevoisinea'résolu.
de Tendre justicé à la minorité ca-
tholique. Après avoir étudié avec

la. répartition des
taxes publiques aux écoles, il a con.

t.que les.écoles. sépa-
rées nerefevaient pasla part aux='
quelles élles avaient droit. En véri-
table homme d’état, il s’apprête à
résoudre ce problème que les poli-
ticiens ont évité avec soin. Toute
la meute haineuse et glapissante
s'efforce de l’enrayer, mais il va de |.
l'avant. Il est manifeste que, pour
ce gouvernant, le bon droit pas-
se avanttout|. 0

Nous saluons ce rare exemple de
“fair-play” et nous croyons facile-
ment que les problèmes des mino-
rités canadienñes seraient vite ré-
solus ‘s’il y avait plus d’Hepburns
en ce pays. Les discours sur la bon-
ne entente deviendraient

|parcegu'elleexisterait,—otTasé-

cession - des provincescanadiéniies
ne se poserait pasparce gue l'op-

pression aurait cessé d’étre une for-

me de gouvernement. '

ki A . : . ses entraves, l’homme reprend sa

|

impartialitéune inipression passagère ‘de tristesse et de crainte, c’est un route verssonéternelle destinée.
: 2 , GU Renaissance de la nature. . . Ce‘etIa secoueviolemmentdanssesfibres les plus intimes. -

|

n'est qu'une coincidencepeut-étre,
~~ L’ami cherentretous; celui auquel ils ont consacré leur

|

mais voicile printemps parmi nous.
vie sans enrien réserver, n’est plus; il dort son dernier sommeil Les bourgeons gonflés vont éclater;

, : : . ; : : {le gazon pointe déjà de minusculesamis-cruellement souffrir sur leur lit d’agonie,leur- mort, si tiges verteset les champs ennoleil-

lés attendent la semence, ce

: Pénétrée elle-même du change-
ment environnant, la mode capri-

. . Fes , : cieuse se renouvelle. C’est Pâques:disparaît, satâche inachevée. Il se disait le Messie, et voiladlyfaut- “étrenner”“Que diraIa
qu’il est mort commetous,les autres hommes, sans Jaisser| voisinesi #4 voisine n’a pas modifié
derrière.lui. l'oeuvre attendue, l’oeuvre promise depuis tant|se toilette et porte un chapeau dé-

| clu faeilen

. we 28ee

LES SUCRES ;
A———— - ;

Mêmesi elles ont perdu beaucoup ….
de leur pittoresqued'autrefois de-
vant la poussée dû progrès moder-

Leg1Î né,les réunionsàlacabane-à-suere,-
“ QUI PLAINDRE?

Si un étranger s’apprétait froïde-

ment. à prendre.devant vous une
dose de poison, vous pousseriez les
hauts cris et le défendriez contre
lui-même. La préservation de la vie

: |corporelle et la charité vous dictes

raient cetté rapide intervention. Si
;uñ parent cher allait absorber quel-
ques grains d’arsenic, avec quelle

angoisse et quel empressement né
‘détourneriez-vous pas ce geste! ||?
, Chose étonnante, cette inquié-| 2 ) €

1 “gommes”, autant de- satistacti
qu’on aime toujours. Tocurs
‘etqui,jointes au plaisir de rencon

 

fau. milieu des érablidres de nos:
campagnes canadiennes, conservent
encore du charme et del’intérêt,
pourvu qu'on se garde de certains.
abus qui semblent vouloir devenir:
plus fréquents là comme ‘ailleurs.
Les sucres, pour enretirer de’ l'a-
grément, doiventrevêtir leurtradi-.
tionnel caractère de fêtesde fami
Voir l'eaud’érable setransforr

en sirop doré, lècher lacuiller

 

Voulez-vous des

rg PEER N su EN ‘bon ami vous les enverra pour vous
“Mais, avait-il aussitôt ajouté, je vous reverrai et votre äire … ce que bes fleurs disent.

C’est Pâques; c’est ie renouveau,

“ {tüde,si vive quand le corps est en]
péril, n’existe 4 peu prés plus quand
l'esprit et l‘âme  s'empoisonnent.

        
hes'agit

pas

devacances

àCOMmbIéF,
mais denouveaux postes et.
Le nombre des juges de la CourSu-
préme d'Ontario sera donc ports de
19à 21. Cet accroissement devrait
permettre au gouvernement d'Ot-
tawa de satisfaire à. une demande =
exprimée depuis longtemps par les
Franco-Ontériéns”et ‘dontlaTégi-
timité ne se discute pas. En effet,
puisque nous formons un dixième
de la population,il serait juste que
‘nous soyons représentésà laCour.
lSuprème,que nousayonsunet-mé-
deux ' représéntants-au plus haut
tribunal de la province. Nos deman-
des, jusqu'ici, ont été écartéespour
des raisons que nous ignorons, mais
qui ne doivent pas être très con-
vaincantes. Quant aux_postes de .
juge de comté, nous n'en avons que
trois — nous en avons déjà'compté ;
qQuatre-—alorsque-notre part serait——
de cing ou six. Nous avons tout lieu
de croire que le cabinet fédéral cons
sidérera sérieusement nos|deéclama=.
tions et qu'il profitera} y don-
ner droit, del'augmentation pro- —.
chaine dù nombre des juges onta- _

 

Hé

__LeDroit.

  

se procure

 

Pointde médaille pour le “secou-|trer parents et amis,marquent d’
 

‘extellent souvenir
sée àla “cabane
unetraditionq
‘tage àmaintenir

riste” del'ordremoralon dira plu-
tôt de lui qu'il exagère, qu'il va)
Jusqu'àl'extravagance; onle plain-
dra desapieusemanie… Le plus à
plaindre pourtant n’estpas lui]

is-bien ceux dont laconception]

 

L'homme qui se proclame contre
le “favoritisme et le patronage” et

qui reçoit pour l’année $3,500.00 du
. A mar | gouvernement doitéire bien souf-

Jésusapparait au milieu d’eux a diverses reprises, leur parlant Fouor PL. ee

$3,500.00, ‘done.700: permis
réalitédesarésurrection! Kt cette joie se renouvelle souvent chauffeur... en

n leur $3,500.00,-
cences” d’automobiles,

“a nt: On-évite“avec.soin
toutenourriture quipourraitnuire| fond
4 lasantéphysique;quand{I s’agitfm

ture intellectuelle où mo-|:

elque 175 “li-} qui précèd
 

produit de: lu
4 gallons :degazoline

$3,500.00, d
bannie etdont nos pauvres humains|taxe sur58,33

  

$3,500.00, donc le totalde
xe sur 175,000 repasde 0.38.

 

la journée pas

  

  

 

   
   

   

 

    

 

   

   
   

  

  
    

   

  

  

          

  

  

   

 

   

   

  

   

 

   
   

  

  
   

  

  

  

    

 

  

    
   
  

   
   
  

    



  

  

 

 

 

LE RICHELIEN

 

 
 

 

  
 

 

 

pèreaurabesoind'unectouduseadione3
mère enculer|lalegarde-robede Ia famille; le jeune homme  
légères. ‘Oùachètera-t-on- toutesces choses
chezun des nôtres? End’autres termes: ‘Achetons chez-nous. ‘
“Agirainsin’estrien autrechose que traduire dans la pra-|

quecetteloidelasolidarité sans laquelleiln’y-a pasdesurvie:

une.famille. ou.pour, ungroupe formant la population |

    

achéteraun-nouvelhabit; lajeunefilledestoilettes plus th a.

as 1

“faille rappeler cettedoctrine simpliste,}

  ements; blancsaueertnExcel-

34etorgiee!Les clothes dutfee

   

 

pu 0 na

‘maintes reprises, prouve que beaucoupde nos Cores].
rent 18 que ‘que es Fes Pri

quentnaturellement.

“Le mouvement de l'Achat de chet-nous n’est pas‘quelque

jose de nouveau. Il doit intéresser toutle monde. Penser le
ntraire seraitune profonde erreur et indiqueraitbien que l'on}.

comprendraitmalle sens-profond.dumouvement et sa réper-

 

  

 

  

  

 

 

  

tout levoeuquele prêtre»

Glorig.

deux. hosties: avec l’une 1 commu-
 cussion:

> C'est pourquoi à l'approche du printemps et de ‘Pâques,

“alors que les achats se font plus nombreux, et qu'il y a plus

“d'occasions d’acheter à l’extérieur, soitpar catalogue ou en

profitant d'un voyage,à bon marché,ilnous paraît opportun def,

rappeler, encore une fois au publie, que-nos marchands locaux

 

 
  

 

  

  

  

— envue desatisfaire leur.clientèle et de répondre aux demandes

“‘diversesde ceux qui sont en quête d’emplettes.

A -Soyonsdonc justes et conséquents, cette année, envers le

“ marchand de chez-nous. Que tous se donnent le mot d'ordre

“pour acheter dans notre ville. C’est dans les temps difficiles
“… qu’i] faut s’unir et coopérer davantage à l’avancement du com-
© merce. de notre ville, et pour ce faire, mettons en pratique:
“L'ACHAT CHEZ.NOUS. ;

PATRIOTE...

i UNERT
AUCOUVENTDE CHAMBLY

  

 

 
   

    

  
 

 

  

 >font pour cette occasion des préparatifsimportantsetcofitenx;}

miera—‘T'autre-sera”portéeau”Rèpo-

soir.

Immédiatement ‘après Foffice,
vient le dépouillement des ‘autels,
les tabernacles sont “ouverts, les
Jampes. sont étéintes.

les saintes huiles; l'huile des infir-
mes pour l'Extrême-Onction, rhui-
le des catéchumènes pourle Bapté-
mes; le Saint-Chrèmé pour la con-
firmation. et_l'Ordré. Dans l’après-
midi, les lamentations du prophète |
Jérémie pleurant sur Jérusalem re-

‘Lecélébrant nepouvintconsa~=] er
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tiondu feu nouveau, cinqà Dei

ture dés douze prophéties; la  bé-
nédiction des Fonts baptismaux. et

le chant des Litanies des Saints;
énfin Messe solennelle et les Vê-
pres. ’

AdaOler'évèque“vénit]LecarteDe-=“finitqumids
sonné. :
Au “Gloria in. Excelsis™ les clo-

ches sonnent à pleine-volée annon-
‘tant la résurrectiondu Christ.
(Office du jour, .. page 325

 

‘ LESAINT JOUR DEPAQUES

‘Introit: “Resurrexi”

 

   

 

- {quinemeurtplus,ne -mourons plus
par le -péché. Que nos résolutions

-d'encens-et-du-cierge-pascal;la-lees; -de-mener-unevieplus:chrétienne -
soientrenouvelées,si nous voulons
un jour ressusciter glorieusement.
Que rotre joiesoit une joieThré-

tienne; chrétienne dans notre vie
de famille, chrétienne dans notre
vieuvrière,-chrétiennedans notre
vie sociale.

OFFICES DU JOUR:
Aspersion:—“Vidi aquam”.

p. 329

Graduel: Haec dies, Allel. Allel. 4

“ Pascal.

 tentiront-—souslesvoûtessombres

Ténèbres. Les quinze cierges du
chandeliertriangulaire,les sixcier-
Bes de l’autel principal s'éteindront
les, après lesautresreprésentant|

5desss‘des disciples

pendant les nocturnes de l'office'des|
nité des solennités. Pendant 60
jours,toute pénétrée de joieetd’al-
légresse, l'Église célèbre, par des
chants joyeux le triomphede Jé-
‘sus-Christ, vainqueur- dela mort}

Voici la tête des fêtes, la solen-|
Prose:“Victimac n,avec Allel. ala

fin,

Préface pascale.
Vêpres du dimanche dePâques,

p.333

Au lieu du Capitule, de l'hymne et
“duverset, l’antienne ‘’Haec Dies”.
  

   
- Les élèves ducouventdela CongrégationNotre-Dame inter]
— ——prètent“Letourment-del'âme

jeunes.té=Lo—Unpro
= te. ssis

 

me biencong et bien:

{le fh

âme--païenne”.—Succèsdes|-

 

“Jetdel'enfer.
‘Unissons-nous à la joie.de PEgli-

se etafin que notre joiesoit du-

    ‘Antienne à là. Vierge: “Regina

Coeli”. ’
Pas.de mémoire nisuffrage.  

 

Le Vendredi Saint est consacréau

_ UITURGIE.

 

 

 

Ce ae après-midi, ‘le“29“mars, rice, enerranthme.‘patenne de
“dansia salle du couvent, artistique- ses rêves de gloire. -…
“ment décorée “àls japonaise”,les| Mile Yolande Perrault, modeste]
“élèvesde cinquième etrime. an-{dans sa robe. blanche, rendit son

c-frole d'angePacifiqueSune.tacon]

   
 

 
 
 

souvenirde laPassion etdeda mort

[deJésus-Christ. ;
L'Eglise.met sous. nos yeux ce

tre Rédemption.
1-4 Pokficsdumatin, lacroix est spectacle d'ineffableamour etd'insf
compréhensibles‘souffrances ‘afint
d’exciterdansnoscoeurs la contri- Sn

sanceerbientaitinfinideno-| ire |

Paris Londres I
| l'Amériquedu sud| |
Mvousfaudra m'en
donner lapreuve avant
que j'échenge mo.

eux radio

 

 

 

  

 

 
 

 

 
 

 

  

   



 

 

 

debout, :sansancri,pour celles qui ne consen-
rt j à la mort‘deleurs enfants.

LE RICHELIOU

par. devers lespieque pardevers| a
"| lesidées.

Santé: Jamais très ‘robustes, de-

{lesglandes lympathiques. Evitez de

‘rester dans l’'humidité. La. modéra-

viendront plus forts 4mesureque}
s'accumulerontles années.Ils sont]

> bercultse etauxmaladiesconta-|
gieuses. Le signe des “Poissons” ex-i

erce soninfluence sur les pieds et|

tion en. tout est essentielle.Abste-|-

 

 2 comm ëj'étaisfaible«Bien méchant encore,
“Auxmainsliiches;lesyeux éblouis des chemins, Te
Elle baissa mes yeux et me joignit les mains, ~~~
Et. m'enseigna les mots-parlesquels on adore. RO

Cestpar Ellequej'ai voulu deceschagrin,4 ~~~
estpour Elle quej'ai mon coeurdansles CingPlaies, oe

: Ettousces bons efforts vers les croixet les claies,
. Commeje I'invoquais, Elle en ceignit mes. reins, ae

Marie Immaculée, amour essentiel.

Logique dela-foicordialeetvivace. 
 lebout, joignanttes mains, pour tes viergés

, pour les vierges tombées...
Lavoicidebout, sans joie, pour les indistinctes souf-

frances, lestristessesétouffées,lessourires inachevés.
Lavoicidebout, les yeuxlevés, pour les pusillanimes, les

humiliés ettous ces-regards apeurés qu’‘abritent les discrètes
paupières. .

La voicii debout, en larmes,pour celles qu'effraient le
bonheur humain, pour celles dont le rêve seprécipite vers
les célestesespoirs.

La voici debout, le coeur béant, afin de porterles péchés,
___ lesmisères, les lâchetés, les défaillances Ellea tout

pris . elle n'a laissé que l'Amour! TTT
Lavoici debout, avec cette Croixqui lui pèsesurle

..... rien na révéléson martyre volontaire. ; rien que
ces deuxpleursçaptifsentresescils, ial

weravoick debout, avec:cette Croix qu
—<oeur--——Fien-n'a-révélé- son-martyrevolontaire ti
ces pleurs captifs entre ses cils. n

+-Voieila rose de Säron, le lys des vallées, la plus belle des
femmes; Voici la douloureuse Mère, la magnanime Rédemp-
trice, laVierge du Calvaire!
=“Imprime, 48 Mère, imprime à jamais dans nos coeurs”
Ton:Coeur5 qu'éreint la plus atroce des douleurs”.

RINA LASNIER,

parrain
 

“sombre, tantôt calme, tantôt agité.
Conséquemment vous êtes influen-
cés par les façons de penser et d'a-

gir deceuxqui vous€ ent.Si
vous êtes avec des travailleurs,
vous travaillerez; avec des flâneurs,
vous flânerez; avec des formalis-
tes, -vous-—serez--formalistes.Vous

les{ avez besoin d'admiration comme on|.
“fabesoin de soleil. Vous attirezl’at-

int] tention par tous les moyens
i= qu'importe ce que vous ÿperdez

pourvuque vous fassiez sensation.
: Toutde même ceuxqui, parIa

“Vous subissez l'influence de la
X ue. phasis.sondeNeptune.

se de *sractère, ceux qui, appren-|

 

qui lui Reje:surlef rier

. | volonté, l'entraînement, dompteront|france.
cette mobilité d'esprit, cettefaibles-| 5

nez-vous |‘de ‘drogues, de liqueurs

enivrantes.

Mariage: Mariage de raison, bien
plus que d'amour résultant souvent

d'une sympathie offerte en temps
‘de détresse. On désire ardemmentle

pre à ceux qui sont nés sous ce si-
gne commande la variété; donc on

ne doit pas exiger l'isolement, le

confinement. Pour être heureux, il)

faudrait choisir de préférence une

personne née sous le signe du Can-

cer (entre les 22-juin et 22 juillet)

ou une personne . née: sous le signe

tout votre bonheur…

malheur.

“Carrières:rières:Presque toutes les car-

rières vous.vous. sont. ouvertes si vous
|pouvezvaincrecettetendanceàcê-
der aux impressions dumoment.
L'astrologie, les arts,; le théâtre; la

“ou tout votre

turelles,-la- vie religieuse vous pro-
cureront du bonheur. Les femmes.

font d’excellentes infirmières, de

ragères. Tous les emplois demandant

{du dévouement leur conviendront.

Les périodes heureuses seront entre
121 et 28 ans, époque où vous dé-||
ploierez vos talents: puis entre 491

entétés,doués d’une forte volonté,
indépendants, ensorceleurs et gé-|
néréux. Racontez leur‘beaucoup

me ayant soin de leur aider à mai-|
triserleur émotivifé, de développer!
teursens pratique.THfaut"veiller|
à ce qu’ils ne-contractent pas del
maladies pulmonaires entre 14 et
21ans.Ilfautveiller:surleurmo~.
ralité: Chambre.‘bien ‘aérée, nepas
LahFAÇONVEE d'histoires de reves

et drontàhanuttel, {ear Cost.lesigne] ©inpts pp 
  
 

  

En vous aimant qu’est-il de bon que jeReoo
En vous aimant du seul amour, Porte duciel?

VERLAINE.

 

mariage, mais 1'état d’agitation pro-y”~

Scorpion-(entreles24 octobre}

et 21 novembre), personne quifera fil

TOUJOURS AVOTRE SERVICE
!

POUR VOTRE DESSERT

DE PAQUES SERVEZ
de la

BONNE CREME

 

 

 

 

mer, la géologie, les éciences na-|   | En ventechez tous nos dépositaires. |

169, rue Bouthillier, | Tél. 162  
  

 

 

bonne gérantes, detrés habiles mé«| et 56, époque où vous jouirez dui i
fruit de vos efforts. 1

| Les enfants: Sont excessivernent|

d'histoiresd'aventuresetd'hérois-}

 

 

 

 

 

 

 

 

 
  



 

 

 
   

 

  

 
soiré.(Cefutun beau ‘combat,“et

aquelutteur a étéobligé de se

servir detoute sa forceet touteson!
babileté pour empêcher l'adversaire

:triompher.

Dèsle débutdelarenéühtre, Kia|""e

Lynch, ne voulant. pas s'en laisser] °°

imposer par un commençant, décida
de se lancer à l'attaque, afin d'é-

“tablir sa supériorité sur son adver-

saire. Après avoir appliqué toute

   
  
  

 

   

 

   

reux au plancher, il réusit à lui ri-

: ver les épaules au matelas pour

« prendre la première chute.
“ Temps: 17 minutes.

Loin d'être découragé par ce pre-

mier échec, L'Heureux revint dans

l'arêne, plus déterminer que jamais

à remporterla deuxième chute. De

son côté, Lynch pensait qu'il ga-~

--gnerait la deuxiéme chute aussi fa-

. éllement que la première, mais il

“fut déçu, et ce fut. L'Heureux qui

 

appliqua à Lynch, forçant celui-cif

_-àluiconcéderlachute————
Temps: 22 min tes. Se

   

_wvre,eton-assista alors à unefin.
de combat très“mouvementée.
Lynch, -voyant

 

  

  

de se servir de coups illégaux,afin
del'affaiblir et ensuite delui. col-

ler les épaules au plancher. Mais

  

  

“sieurs avertissements à ce-su

  

une.sériedeprises,Lynchappliqua |"

tine prise de tête,et amenant L'Heu-|

{L'Heureux à Femportéladeuxième

:… obtint la deuxième. chute, grâce. à|
un écartéllement?à reboursqu'il}

teursse mirentrésolumentàl'oeu-|

qu'il ne pouvait] _
triompherde sonadversaire, décida +

M. Hébert et IP. Bouchard. Cette

rencontre fut disputée à une‘vive

allure, et à la fin du combat, J. P.

Bouchard a obtenu |la décision de
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SAINT-JEAN, LE© AVRILw

 

 

elub Richards ‘Chemical a roulé 1a]
plus hautepartie‘simple, 287;et

L. Brownie qui fait partie duClub]
‘de la Clover Brands,a obtenu un
total de 735 pourtrois parties. L'é-}¢

z=4quipe.Richards:Chemical&:roulélef
total de 3146 pour ‘trois parties. S.
Sagala du club Singer a obtenula
plus petite partie simple avec. un

 

 
 

  

  

   

   

     

7.408 4341919
68 948 358-1074

412352345-1109
 

‘treà ladisposition de ses abonnés, |
des jeux parfaitement bienaména~
gés etentretenus,’et trsbiendelat.

 

chuteen 22 minutes par un écartel-

lement. Après -19 minutes, Lynch

est disqualifié à cause de ses5 tacti-

ques brutales. ê Soe

       

    
  
  

 

minutes. :

par un. écrasement général«en3

  
 

  

   

 

et après que Lynch Peut.attaqué,
jel,
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Lebeau &

Lebeau

 

1042809 10818072

"|Monarch BW.1027 1010 9282965
| Richelieu H. [ sor 908 10802854

= 8 FINALE e score de 98.
Kid Lynch vs —J.L'Heuveux| cdl | rés.

142 lbs. “145 Ibs, re

2 dans 3 sans limite de temps. vdCb 3 Ee

| Lynch obtint la premiére chute en Richards

-|17 minutes par une prise de tête. Chemical-10401114 983-3146

: Cloves.Brands 1003 9131053-2969
“881 870 833-2584

SAAS LCESUE TLLT JLElot

> Cestravauxd’

la’ température continued’êtrefe-[

du tennis pourront, sur les jeux de
PA, C: JC. ;se livrerà leur sport
favori. d'ici Ia fin du mois. ;
On sait que ces deux terrains dont

TA. C.J. C. ‘dispose sontsitués sur
la propriétédu coliége, Tue Laurier.

2"
 
RENEER NEA AARAS pa
EEEM BaRUEPet aVa

 

  
   

   
cieusrienoursf Mick

 

retarderont pas L'ouverturede-nl c
saison de tennis sur ces terrains. St]

vorable, on prévoit queles fervents 
I AEAUEEAEONRAREARLESRGR

 

     
    

© 420400 434—1251

382 358 346—1086
ses 336—1026

TIESREMISES|
on:nous prie d'annoncer que les
ligues de.ballon-au-panier senior
et junior ont jugé àpropos de sus-
pendre leurs activités durantla se-
‘maine Sainte. Ces parties remises
seront jouéesà une date ultérieure,
qui sera déterminée par les direc-
teursdes deux ligues.
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JBUDI, LE 9 AVRIL1004

jsgrande

épreuve

eycliste

joursot six nuits & Montréal, sul:
- Forum. Cette course à lieu deux!

— elePar an,ot chaquedole, ilemou on

live. beaucoup d'intérêt parmi les

“amateurs de ce sport. L'onpeutdire

“sanstrop exagérer, que Jes deux

 

Qi

 

 

c au‘veut‘del'en

 

‘championdellaLigue.Internationa-

le, est lepoint faible de l’équipe, et

Ab“taudrait quelques bons lanceurs

pour faireoublier le départ de Ap-

pleton, Kimsey, etc. Quant au reste

dél'équipe, ilestàpeu. près lemê-
anpassé, de sorte]

uelaville de Montréal esraencore’

dotéed'une bonne équipe qui saura

luifaire:bônnèur.

‘Une autre Ligue de base-ballqui

feraparlerd’d'ellecette année;lestla

“Rigue-Frovinciale, Qui-réunit ‘cha

 

que été,de fortes équipes semi-pro. 3

fessionnelles - dans les principaux

centresdel'Estde la Province.Lors
"deladernière assemblée, les direc-

teurs de cette organisation ont dé-

cidé. d'ouvrir leur:saison, le 3 mai,

soitune semaine plus ot que lan

detre -

5

    
Lundi, le 6 avril, avait lieu la re-

prise des séances hebdomadaires de

lutte, catégorie poids lourds, à l'a-

_réna Mont-Royal. À cette socasion

le promoteur Riopel, assistéde Jack

Ganson, avait organiséun grand!

gala d'ouverture, dont la finale

était entre. Don George, , ancien
champion mondial, et Nick Lutze.F

L'intention de ces deux promoteurs

est de relever ce sport, en présen-

tant au public les maîtres du mate-

las, et Je crois qu'avec une telle po-

litique, Us Flom.

: HOCKEY

ialeryavril, le club

 

Sudbury, ‘qui à. défait le Royal,|
champion. sénior de la province, a
remporté le chumpionnat de I'Est
duCanada en triomphant de l’équi-

pede Brockville, dans latroisième
et‘dernière partie de la série. Main-
tenant, le Sudbury doit rencontrer

le championde l'Ouest, afinde dé-

cider de 1a suprématie du hockey
amateur‘ad Canada, ‘et le droit de

)“posséderlacoupéAlan
Après ‘avoir éliminé les’ Aces de

Québec, champion junior provin-
cat; Péquipe de-Toronto Ouest Na-
tionals’estattaqué à celle du Pem-
broke Little Lumber Kings qu'elle
à vaincue dans deux parties consé-

“cutives pourle championnat de
l'Est: du’ Canada.LeToronto va
maintenantrencontrerlele Saskatoon
   

  

  
      
  

 

  

   

   

 

  

  

  

 

 

sede"pour triomphir |
“deKilian-Ve

{ bot Ile-de-France.

récompense:encouragement de la

Le ricHELIBY

En EnA,ne

: instructeuravicole au service du

 

| lumentavoir un poulailler sec, bien
>aéré et laird, et propre. Ondoit]

éd plus

Chambly,» >€"LaCercle

font tenu: leur réunion mensuelle,le
|12-mars dernier. M. Léas Perrault,

jaide.l’Agricul-

sante“ sur lu. poule, en particulier.
“Pour réussir, dit-il, ‘1! faut abso-

àlasélection des sujets

une | cour=del'été, un concours àdeEsner-

fa! zernière,devraétre--bien--égoutté;

de TU. C, ©. et leCercleAgricoie| ”

rÎture,«"donné-une-causerieIntéres-|

ne, LeterrainAchoise pour le lue

rdébarrassé des mauvaises herbes,

être préparé d'étépouf unlabour,

“6.CINQ-MARS

d'achat

sarciée où un chaume, et enfin être
àunten Dar1,500 tbe.

vaut 7

 

 ohimique:175 priate

 

  

Shamrock |par lé score de 28 à 18.|
Le R. C. D. avec desétoiles comme
Marshallet Doraty semble être le|

club à battre, car avec sa victoire} —

‘sur le Shamrock, il a maintenant| ,

neuf. victoires consécutivesàsonl_j_.=

‘crédit. Pour les vaincus, Lonergan 4

a joué une belle partie.

00-06

MM. Alexandreet

 

réservés.5 Ia ponte’ qu’au choix de

la race, bien que ce dernier choix

220,RUERICHELIEU 
ne soit pas & dédaigner. Enfin, il

oni
| ~ _-_EMILE(ILEMERCIER,géraiit , oo

RRRRRR RRR

  

          

   
   
  

 

  

 

 

 

audetde retour

*Jeudi matin, le 2 avril, à 8 heu-

res, M. Roger Gaudette arrivait à

le ramenait de New-York où il a

séjourné unecouple de jours, après

| être revenu de Paris sur le paque-

Samedi dernier, M. Arthur Alex-

‘andré revenait de Springfield, où il

a joué au hockey durant tout I'hi-

ver. Après s'être assuré une place

aux éliminatoires, teclub Spring-

field s’est vu éliminerpar le Provi-

mièrepartie.
-Nos deux -athlètes-lotaux se sont

déclarés Heureux d'être de retour

Ey
  

   
de‘axhots.

LES PANIERS
DEPAQUES| |qq

 

En-vente aujourd'hui et same-
di, parles rues de cette ville,
‘au profit de l'Orphélinat. —
Soyons généreux.

 

- Comme “Le Richelieu” l’annon-

çait la semaine dernière, il y aura

aujourd'hui, de par les rues de no-

ques, au profit ‘de l’Orphelinat:

Cette vente de charitéTest pas

nouvelle. Depuis plusieurs. années

déjà, ontendla main, en cette occa-

sion de la veille de Pâques, au pro-

fit des orphelins.-

Dans les grandes boîtes que por-|" |

teht gentiment de - jeunes demoi-

selles, s'entassent des paniers char-

tés debonbons

et

dechocolats qu’on

offre en vente. Pour préparer ces

paniers, il a fallu une somme de

travail immense qui n’attend-que sa

charité.

on nécraindra pas de donner géné-

reusement.aux petites vendeuses

des paniers de Pâques.-

il-faut leur donnerune approbation:

Saint-Jean, à bord duRutland, qui |"

dence, aprèsavoirgagnéla pre-

parmi. les leurs, après une absence. n ’

tre ‘ville, vente des paniers de Pâ- ]

=

| Si l'on considère que les orphelins - |

Ml ont besoin des aumônes qu’on re-

cueille ainsi en différentes occasions,

11 taut louer:l'initiative deces da:

‘mes patronesses qui organisentcha-f.

|que année cettevente de.charité,et

[méritéeenachetantàbon prixces
|paniers. de. Pâques, aujourd'hui et

“gaspillage des aliments.
également desérieuses

  

   
aucritités, .
     

  

  

  

 

  
 

 
 

“n'yo pas d'économie à se passer de

|—rétigérateur électrique. Plus lé temps —avantages.aux’ pointsdevuehygiène
|

—

. devient chaud-etplusvousapprécisrez yaiène

les avantages de posséder cet inesti-

_mable auxilicire ménager. NotreSYS:

| ‘à payer, ‘que même.les =Jeunes ae
|quiœudébut ontunniveaud'existence

modeste, considèrent leur réfrigérateur
électrique comme. l'une des premières

|_économisedel'argent en évitantJe

 

souventacheter les viandes;les fruits, .
; produits |laitiers. etautresaliments,
Ir lorsque ladifié- -

 
 

  

 

Vous:réalisez:“
2 notileseu+.“l'arg

  

  

|

    

“Vous avezz lesmoyens d‘acheter un

REFRIGERATEUR

LECTRIQUE
“parce qu’il serembourse lui-mên ars

rence ‘de. prix compte. | Considérez 3

“ret confort, La’santédetoutelafamille,
“depuis les plusjeunes, jusqu'aux plus

«a desserts est‘facilitée frales. réci
Finebieà congélationrapide. Sa porce.

  

 

  
plus. 1 protège la santé, ;

jent et son fonctionnersentcoûte
“temorquablementpeu‘avecles tau

; bas envigueur actuellement.Ne vous
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I7PROCEDES DEFABRICATION—=Nosfermes| IEBYENTIEPOTS—temomsne EtETme quantité nadien Les poires premierDESPRODUITS DEL'ERABLE| ;. ——"fismnaetiLeispi

 

pêcher ‘déborder. y [valeurdes termes signale. Qu'il Yiie 28février1986accuseune dimt-[exportéesparleCanadasurles es|
rem le siropdesegonfler et de _ ‘avait au Canada; cette année-là, mationde 1790440boiteauxsr|brkanniques. En190%, I ven br

mêlerunpeudebeurre où de cièmeonce bois Jo 12,931,387 chevaux; 3,840,200 vaches|, =. a TaD porté 238,000calsses “de =
de. (laitières; 4,971,400 autres bovine|nie es la Gplus apte: àproduire unfeu rapi Cx Hasso entout) 3,309,100]¢ de.polr 5 TE

est essentield'avoir une ‘bonne [it-est à Peinenécessaire de dire que}moutons; ®t3,549,200pores. Le
provision de combustiblepour faire ces substances communiquent sou- nombre des animauxétait intérieur]

Kusucre dérable. Une ébullition ra- vent un:goGt peu désirable au si-|A celui'de 1934;mais la valeur était] ~~ —
4 pide ne peut s'obtenir qu’au moyenrop. Il suffit, du reste, d'une très|beaucoup plus.forte, accusant une} Depuis Je ler janvier ‘1936, “le

PURfautducombustible Lebols] lier Ta up ok Po ' ; Jesvaches‘oé-| Sr7 aut du combustible see. ois leusepour“apa F lamasseécu- DT TaiedeNappan, N.E. il

est employé presque partout, avec|mante, et rien ne le faitplus vite]un total deLei HR— (mueveant7Seef7tua)‘étudessurmarems a

peu de charbon, ci et Jà. Les fabri-l qu’un morceau, de beurre où quel-| : da Le el Impoi 8 8 m pou Guernseys, envue de développer - 0° CE

cants à proximité desscieries trou- ques gouttes de-crême, douce, qui Les yeuxet le coeur gont trop production du lait, est réduit de 3c untype.plus stable età production a

- vent les croûtes très satisfaisantes. | ne communiquent pas de mauvais souvent la sourcedu.Jugement des|à 1%4cla Hvre par l'accord com-[plusforte, sans sacrifier la qua-
Quel que soit le bois employé, dit goût. femmes. mercial ‘canadien-américain. : .

Jefeuilletsur. “Les-procédés-de-fa=t Sgr bmi ee 5 ; in Sm
brication des produits d’érable”, que —__"" — —— — po er EEE

- vient de publier lé Bureau de publi- - a ° ’ : - ’ ° :

cité et d’extension, du Ministére té-}
déral de l'Agriculture, il faut le
“couper: l'hiver précédent, l’empiler}F
dehors/pour qu’il sèche pendant l'é-
té et le conserver dans le hangar
à côté de la sucrerie, avant que les |

pluies d'automne ne commencent.

Le bois dur fendu et les b il- Pa Ea | = ee

les oufagolsvontbien ensemble:||| : | “t I svaleurs spéciales de €cette fin de semaine
ces derniers entretiennent une flam- ,! Le :

ne font pas exceptionà notre

. : POLITIQUE ENHONNEUR~~ || § -
DEPUIS 55ANS

     

   

 

   
  

  

    

 

  
   
    
   

   
  
    

  

  

  

   

    

 

 

  
 

          
 

  

      

 
  
  
    
  
  

 

    saire varie suivant l'espèce de bois
 

    

sec. Les fabricants expérimentés

recommandent dix cordes d’un mé-

lange de bois mouet dur pour 1,000

arbres, ou 35 cordes pour 4,000ar-

bres. or

Quand on fait bouillir le sirop,
et plus spécialement vers la fin de

I'ébullition, le liquide a une tendan- |}
ce à monterdanslecoffrel’éva-154_
porateur, et il peut se déverser par-| |

 

  
   

   
    

   

 

  

 

  

 

  dessus les bords si l’on n'est pas là |
: pour surveiller. Tous les fbaricants

désucre d'érable commaissentce ;
- danger et savent comment le pré- =
venir. Dans les jours du vieux

chaudron de. fer, on ‘avait pour rè- ;

-——êlle de suspendre -un-morceau delll -
- lard gras a quelques pouces au-des-

sus du niveau normal d’ébullition.

Lorsque le sirop débordanttouchait

le lard, il retombait immédiatement.
Cette vieille coutume est encoresui-1
vie dans quelques cabanes; quand le)
lardest propre, il n’y a pas de sé-
rieux inconvénient à s'en”‘æervir.

. Malheureusement, tousdes‘fabri-
“cants de sucre d'éable nésont pas

  

   

  

     
   

     

 

 

  

 

   

  

TET ngndide choix de jolis paletots—
. ‘ : coupe et prix pour vous plaire.

os “À ce prix nous offronsun choix très. Poe e 8e vis
: varié de paletots de bonnequalité.  -$

 

    

    
    

 

..Tweeds uniset de fantaisie en gris
"ot bruns pâles et foncés, aussi bleus et '

   
     

 

      
     

 

  
    
 

 

‘aussi difficiles qu'ilsdevraient l'être : mélangés. Avec empiècement doublé‘ ‘
au sujet dela qualitéde Fhutle,ou =. de soie et grandeurs pour convenir à 5
da : += tous les types d’hommes. Venezde + A,-—

“bonne heure,tandiss que le choix est oo >
a complet.  

  

 

 

pour hommes,
grande,cocourts, 

  

  

  est
“GARAN

 

    

  

 

    

 
   
 

 

 

 

  
 

    

rootun danger beaucoupmoins“

rielixcette année. dansl’Questau
Cansda.- qu'elles wontsait= 1985,

  



 

 

 

 

 
 
 

  
—{ { [ver pour défendre sen céstiout“Mille

-—lnie! dit-il, ol le père Beile-
fleur avait ou une machine comme

  

 

  
: | vante-se-jouaitsurdegazon,comme 

 

  

   

   

 

  
  

 

travait où par 16540007 1e“ miles:di

Botsd'Or, ie-pécheurde le Gaspé
sie, celui de la Bile Sainte-Marie. -
D'autresvioeges; moine-réveurs-«

 

  
  
   
  

     

  

| pren déeraPré.ely < A.bonne , >lematinée,aos ‘Tie foint-Jonn«oùdeapres

| trainsvenus“deVest et de l'ouest

  

menèront les: pèlerins. La. Grand’.

 

  
 

 

  
    

 

**Gravenstein”,la “Wealthy”, com-

        

 

“vanité de ses ‘effrois et,
ui faireagréer, peut-être,

Je jeune intendant
Alorsle vieillard eutpresque en-

n'émoi, de ce long
voyage entrepris pour setranquilli-
ser,IlquittaHalifax,l’âme en fête,
“recoriquise à. l'espoir. Devant lui,
“1etrainfaisait se lever comme des
‘terres nouvelles sousun soleil-jeune.
Bt quand,deretourà laGrand'Prée,
(levieillardfranchitleseuil de Mor-
“se Cottage, enelt dit qu'un peu

“d’incarnat brillait dans la pâleur
‘sèche-dedes joues.

A Morse Cottage, vers ce milieu
à‘août, la besogne chômait. Les foins

  

allait“attendre la maturité des
fruits. d’automne. L'“Alexander”, la

 

lun de cestrois jours aurait lieu=
:| fête nationale acadienne. Unie gran-
de affluence de compatriotes vien-}|
:| drait àla Grand’Préepour la plan-

tation d'une croix à la Pointe aux
4Boudrots,-Jean—juenit-‘habile-“de-+
; masquer, sous lenom de vacances,
sa participation acette fête.
Prenez. une voiture, avait dit M.

Finlay.

| ‘Et tes deux jeunes gens étaient

partis, joyeux et légers comme des
perdreaux qui courentles foins, La

vés à Port-Royal. Peu d'endroits au
Canada respirent aussi fortement la
mélancolie des ruines. Le paysage

est d’une douceur élégiaque. “Ce
lieu est agréable plus que nul au-
tre au monde”, a “écrit Lescarbot.
Une baie rêveuse au bord de la mer;
tout autour les lignes douces d’un

vallon’circulaire; en’ arrière, quel-

ques élévations moelleuses, rayées
du filet blanc de quelques petites

rivières; puis, au centre de la ville,
le Vieux fort où la plus vieille his-

toire bourdonne auxoreilles coms

me une cloche d'argent:-Involontai-

1hevat planant d'un olseau ‘carnas-|

ir|“|pensait #. Fantique ‘vautqur“quil,

(pre re—ses erin pet

veille du quinze août les avait trou-

  
ser, Jul eriaitln défaite deaa‘race [envahit

Flusqu'à’ luifairemal au coeur. TH] og.
 

Prée prit toutàcoup uneanimation  

 

  
  
   

 

 

 

 
résonances de caverses, SEER
Au sortir d’unede cespoudrières BR

ils croisèrent untouriste. Nu-téte,|
la jumelle en bandoulière,it arpen-iR
‘tait la pelouse, les mains dans :So a

 

  

   
    
    
   

 

fantaisie vint à Jean de lui In
‘quelques questions, De son meilleur) :
anglais demanda:
—Permettez, ‘monsieur, voudriez-

vous me-dire quel-peuple habitait ë
jadis cette contrée?
=-Des Acadiens, monsieur.
—Hls n’y sont plus?
—Non, c'était une race de bri-f

gands; il a fallu les chasser. ;

Jean blémit, re
-—Que t-a-t-il chanté, le mon-

sieur? demanda Paul, quis"était te-

nu à quelque distance.

—Oh! pas grand’chose. Il vauti-
mieux que tu ne saches pas.

—Peut-être mieux, en effet, re-

prit Paul vivement. En tout cas,-au-

tant que j'ai pu voir, ça ne t'a pas

fait un plaisir effrayant. Etaujourd’

hui, j'aime à entendre mal-| parler

    

     
  

     

  

 Ces ous avonsbesoin dequelqu’un poutprendrecharge|
de ce territoire, avec expérience de préférence, maisnonBR
pas nécessaire, Excellente opportunité.Donteatava: _B
tageux. Adressetvotre demande5 as te

‘ Saintrlesn,Bee ; Le

Demandez les liqueurs

“ MONARCH BOTTLINGWORKS

Elles sont délicieuses, … 1. :
Elles sont insurpassables. ~~}

   
  
  

    
   
     

  

   

  

   
   

     
     

   

 

 

     

  

 

 

   
  

     

 

   

  

   

5

Vers le soir, quandvint l’heure
Plusieursessencesà votre choix. ——--——-}       

  
Emençaientà_peine,surleur peau] rement, en ce coin de pays, le vo- dudépart,Paul, gagné, malgrétout, 14.

Dematidez partout et toujours les liqueurs ~~

  
 

“~~ viendraitqueplustard; -Diet14;

- ‘Welillait tard’et souvent, pour cette

 

veille”de Hautes,M. Finlay @ardait

    

“jaune, à laisser voir ces rayures qui
_ vont del'orangeau vifcramoisi. Le
“temps de les prendre à l’arbre ne

“les pommiers jetteraient au vent.
fraîchi leurs premières feuilles; les
routes. blanches seraient moins lu-
‘minieuses4traverslesprairiesplus}
‘grises; ét, là-bas, à sa chevelure
sombre, le: Blomidon attacherait des
‘épinglesd'or.
“Jeanprofitede.ces quelques jours.
derépit.pour s'accorder de courtes
Nacances:--Dépuis trop de mois il

  

‘histoire Populaire d'Acadie qui pre-
bait.toute:laggde son esprit.    

juelques joursdecongéArrivé la

   

 

Hortement“Paul-Comeair,Dallait

.| nons avec des joies et des naivetés

yageur pense à quelque morceau de

la ‘plus belle France apporté jadis

dans le Nouveau-Monde. |

ment Jean Bérubé, rien de français

ne subsiste plus dans Port-Royal de-

venu Annapolis.

-En vain, pour- se délivrer de sa

mélancolie, et comme l'envie lui en

montait à la gorge. eût-il crié à tous

les échos les noms de Poutrincourt,

du sieur de Monts et de Champlain.
I-savait que, sousle flottement du
drapeau étranger, les noms. magi-

ques lui eussent renvoyé comme la

résonance d'une. cuirasse de cheva-
lier français dans un musée d’An-

gleterre. La marée acadienne ‘qui
vient lentement par la baie Sainte-

Marie et par J’isthme de Beauséjour,
n’a pas encore poussé jusqu'à l’än-

La visite du fort militaire, le pre-

mier qu'il eût encore vu, intéressa

palpant et caressant les vieux ca-

de grand enfant. La solennité nos-

——Etpourtant,s’avouait""triste-| ~

court, baron de Saint-Just en Char: ;

-eien-Port-Royalsonressac-humain:  besogne,au-labourageet- culture,

carbot,a

prises coloniales auprès des.Français.

-lalgique dulieu nel'empéchapointi--—

| de s’abandonner &ses plaisanteries|

M.{folichonnes. Enserrantde ses deux] en

par l'émotion contagieuse de sori|-

compagnon, le priade lui racante

l'histoire de Port-Royal.
 

aiguille, dit-il. À

Jean s’y mit de bonhe “grâce. Il
narra les temps anciens oùles hom

 

 

 

  
   
  
   

 

mes de.France,en,manteaux à bor-[__—
dure d'or et en chapeaux A plumes,

   
  

 

 regardaient ces mémes  horizonsif) 
 

avec des yeux neufs de conguérants.|
1} dit les jours ou, tout autour de:la
baie, sur les terres Tanscomme

 
   
chrétiénne et française:En passant,| |
il évoqua la figure des premiers J

‘missionnaires, la figure de Poutrit-'  

   

pagne, lequel, aussitôt débarqu a,
Port-Royal,** mettaitsesgens   
de la terre”. Aux côtés de Poutrin- #

court, il ‘campa cet original de Lek

 

  de son temps, €celui-là méme:aul, en
1606, voyait.is

rererrvbrtrrireesiriivrsledestin.

 

  

 

   

      

 

     

 

   
    

  
 

  

  

   
  
  
  
 

 

 

     
 

 

 

 

 ‘mainslagueule(d'un rtier:  
 

   

 

; iidJoan Btpasser sous les yeux

| anglaise. Surl'écrah’‘défilèrent
leur tour lesénigmatiques Charl
-d’Aulnay et Charles de Latour ;

 AprèsTes fiers de la première  

  
 

 

   
 

  

 

     

  

  

   

  

    

 



 

STLEMICHELIBE To BAIMT-IRAN. LE 9 AVRIL 19,  
    

  
   
      

 

 

  
  

    

   

 

  

  

   

  

      

 

    

  
  

sère-|" Piotte,àte Villr-Soint-Joon| 225 he
— deJo-Lands,surfApestolati oi.Touoe peuvent perlll i

“Mont-Saist-Grégotre — D. M0| Me 7 70catie forms enwand2domoowoomPE

: d'annione Masfélicitations à M. et Mme A. C. A Ja risoliectonommommuniie,Jo 30 rectement coopérer :efficacementl devient de plus endel, de La- Murrayqui sontJesheursuxparentsApeeibrnsois”cent d'actualité.Rimem.

au, dans [d'un enfant baptisé sous a8 DOF| térencier était M.Napolbon Plettefoes. oo"lie de cette soirée n'est pas encoreME noms oseph-Louis-Fornand-| apecteur d'écoles. of fonman de débat à étéoaeeEadie,eharsine:Ml, Lesexeroicesdu. cheminde: la e.{maintes fois soutenu.
‘tous les Porza«+=e?ven- Croix furent présidés par ie Révé- “Le “Richelieu”enFannoncant15

ti- ernande mmoureux jante ‘frendPère Desjardins: A la réu- doctrines less plus variées ‘ong cours. semaine dernière,en faisait connai.
|pionquisuivit, lesminutes delader-|Le‘laïé-instruit doit:‘trouver. l'ac-|treletitre:“Est-ilpréférable de ge
nière réunion furent lues et accep- casion de se. faire juge-des discus- marier.à20ans ouà 30 ans?” —

tées. M. Cartier présenta leconfé- sions soulevées par Pignoranceou}Evidemment iesmembres Qui pren-

ata -|rencier,M.Napoléon Ploite Gull,malignitédesgens,hoatilesafdrontpart au débats'intéresseron;.
Nous3prionsavePIEJrdeHAstiotCatholiqueetPEglise;etsouventpar des catholi- surtoutaucasdu Jeunehommequi,

Mile Berthe Rondeau se rétablit! Avant de donner la détinition de
d'une assez grave maladie, «2 p{ apostolat -laic; commence le con-

——Etalerit en visite parmi nous, térencier,àje tiens à vous faire sai-| ©) On peut aider au magistère de

$
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ques, peu convaincus de ia ° valeur|aumatin de la vie,se poseraitcette
de le: titre d'enfants du Christ. ; embarrassante question: “Vaut-il

mieux pour moi me marierà 20 ang
an: _ Pe

| récemment M.LéonLamoureux, M. la différerice qu’ l'Eglise, par l'exemple d’une vielouà80ans? : . Eo
me “fair qu'il y a entrej ré “Ceci neveutpas di Et Mme J. Décarie,.de‘Montréal; M.}, I pas re toutefois ;

€ ! Action Catholique et apostolat]® tienne. ‘ Îquela’ soiréeestréservée au public
O’Neil et Roméo Bessette de Marie~ “ Lau Ÿ

NITE.A : iol "| late”,deuxtermesquel'on entendj - 20 “Le laïc doit. ‘pârticiper au masculin. Au-contraire, — LÉ

ième année: AntoinetteBisaillon,| ville; MrnesLe==“|'très souventet que le profanepeut[ministèredél'Eglise,“Comment?-H]estpractpigandSub débat ce qe

85%;Lillane Legrand, 76%; Sième

|

Sébastien,W. Quintin, Patsca confondre, et de fait confond sou-| incitera les ‘autres, par ses actesf ..oon. 3 tout prot oe RB

“année, ‘Yvette Denault, 9%; Denis Sn Miles Rachelet Yate a vent.” -Fet sa parole, à recevoir plus fré- qu'il al lieu à la salle derAondA .

Legrand, 65%; Lucille Deneault, Q n Co : “| “L'apostolat lalc est un mouve- quémment les sacrements. |oa Sacré-Coeur, vers la fin d'a Le -

    

  
   

    
    

   

        

 

3%;Sième‘année: ‘RogerBeaudin, 05 … \ment privé, individuel,ou” collectif} 30“Entin,irfaut-participerA}vel=Unjurydecing membres - - --—

1%; Tornand Dein Wi| Sabrevois4 mais non"dirigé par la hiérarchiede) rautorité et au gouvernement defseraéhargéde décerner la palme |
dré Longtin, 78%; Gaëtan Beaudin, | Véglise. L'Action catholique est or-| l'Eglise, en acceptant avec respect|aux vainqueurs du fournoi oratoire

 

   278%6t“Mèmeannée:Marie-Claire] ganisée, contrôlée et dirigée par lal et soumission les directives venant

- Beaudiri, 78%; Guy Beaudin, 75%; Subrevois— D.N. c. _ M.‘vab- hiérarchie. Ce n'est plus un mou-l de l'autorité légitime, et en met: unepartiemeeeao: cera po
~ Alice. Dena, H%; Michel Tongtin, bé Langelier, M. Olivier Laporte, vement individuel, c'est un systè-| tant nos‘actes d'accord ‘vec sa doc- fort, bppréciée du ‘public certes

57%. ‘Mme. Stewart et son garçon, Ar-lme .“On peut faire de l’apostôlat trine, dans notre vie politique, dans CPE TS : ,Ç

—Etaient en visite chez M Ar-Imand, tous de Saint-Alexandre, are sans faire del'action catholi- nos entreprises économiques, dans

 

    

   
   
   
    

     

   
  
  

    

    

 

  

 

    

   

  

  

  

  

 

  

 

 
 

  
  

  

 

  

    

 

  

  
  

 

  

 

  

   

  

   

 

  
  
  

  

    

  

   
  

 

  

  
  

  
   

thur Pinsonneault, dimanche der-| rendaient -visite à la famille Albert] que, mais on ne: peut faire de l'ac- les professions.”
nier: Mlle Chaput, M. Martineaÿ, Tougas, dimanche. ‘tion catholique sans avoir été d'a-| …n faut. t tolat Co J

‘M. et Mme Réal Pinsonneault, M. et| Lundi soir, 4 8 hrs. a eu lieu|bord apbtre lale. Autrement dif. ] milleaut ce il apes — VOS LICENCES ‘
“Mme Adrien:Pinisonneault,sousde l'assemblée du cercle agricole del l'action catholique est te partage de a famil'e, au traval : ans no- , :
Montréal. ce ' Sabrevois. ( ceux quela hiérarchie groupe spé- tre vie sociale, et aftetou detaire D'AUTOMOBILES, :
eeOO Oe —Mlles Béatrice et Germaine|cialement a cette fin, alors que l’a- auDennous sont offertes ADRESSEZ-VOUS A ‘

, . , —““ | Duchesneau, de Stanbridge-Station, postolat laic est le devoir de tout]
: Saint-Luc -.. ..... prenaient le diner chez Mme -Al-{catholique.” “ ” Après cet exposé intéressant, MM. “EUGENE MENARD ‘|
ce, _ phonse Tougas dimanche. “L’apostolat laic est la participa- les docteurs Tessier et Fortin ainsi t 1 ‘

Saint-Luc. — D. N. C. _—Une |Troisinstitutrices de notre pa-| tion, la collaboration du laïc au que M. GastonRingletadressèrentil| percep eur local - I
“partie de cartes sera donnéeicilun-| Piste. Miles GéraldineBellerose,| magistère, au ministère et à l'au- aussi la parole, Le salutdu Trés 208, rue Richelieu, ;
~disoirle13 avril au profit des geu-| Rachelet Gabrielle Tougas, suivent torité del'Eglise. Saint-Sacrementterminalaréusil Tél 809 “ ‘

«+ x + i Dm . TTvres paroissiales. La soirée:çom- les exercices de la retraite fermée, à “ler: a) L'enseignement de vis] nion. z E ‘

mencera a 8 hrs P, M. On ne trou-|!#Villa: Ste-Bernadettequi.seter=} Seeie] = I» t
__verapas demeilleureoccasion de|Mineraleil avril.  paparseune sen eee ACER EE EA ERR EEE EEE LER dar Sage mn €

- passer quelques heures agréables joni FE "4ISAIITETESSSII FERA TESS EVACalNidalVN Vel Val La Fed IN €

tout en rendant service. L'invitation à . : d
s'adresse à tous. Le, a °, t
— La route principaleest actuel-| 3 So

‘lement fermée au traficlourd:11est, JE Q Le ae eamstei È
interdit au’ camionpour quelque] gr. 5 POUR vor7 Co oo x

- temps de transporter plus de 8.000 , a
‘‘Hvres à la fois. Une surveillance =
inutieuseest exercée et ceux ik 15 POURQUOI déménager votre.VIEUX POELE?

Be. respectent pas gne. son afenmédiatement avertis.Nous espé- B POURQUOIvous occasionner CE TROUBLE?
que la route me tarderapas) de M. l'abbé A. Perrault, curé. 2 : =

Lever durideau àfrs P. M. POURQUOIne pas choisirun poêle ‘
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   : lt POURQUOI ne pasvenir visiter notre àassorti

8ment complet de podiesémailée   
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public de 7.00 A. M. à midi. "118 -

Lyaespesdodistribution pit Rg  

  

 

 
 

   

| psrolssedeSaint-Jecquez-Le-Mi- ‘
ner, a êté élu préfet du comté dell
LaprairieJorsquéles mairesde cette
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La-|Vendredi dernier, lé3
“fiesailedeP'hôtet deViltedegaines]. !

Sea Jean,PAssociation de Prévention! 2 utie.
; donAcciaentsjoduvriels de lePro-l aienn

EYACCIDENTS],cExmeme

  
M lontaiiéTuadi,Wars,chesM]

Edouard Desranisau; tout fut vendu
{sans seTareas+-aratoires

 L'Acadie …

 

Roypasse. quelques jours à Mont-
‘réa; en-viaite- chezdes”parents"
~Ii ÿ out un encan public et.vo-

   

  
  

[es du citoyen, une photographie
* imprimée directement sur la carte,

‘de-nombreux pays, » donné desré-

 

  
Is gears, dantmis an cause,quitte-
alors son siège. alors

“Je Paca d'éviter vante18corte Lefut le dé
Co système, déjh enviguour dans]. 4 put.

Tsultats desplas satisfaisants,”‘si

puyéper M. Perrier, propose que) |
Ia Ville apporte son adhésion à cell --
projet, ot fasse pression suprés dull

député poue ouinir du sven |

 

  

       
  
    

  

    
  

 

  
  

 

 
 

  

  

  

 

n ; fouTe.Severedans.

[deses fonctions. ~~

irre, sont de. langue‘Anglaise,M.Ga-}

  

pasauPides difficul-
Jeudi. dernier,Bersani

_nacescontreDeLuca ‘et le faisaitap-
préfonder denouveau.
Dans ‘l'intervalle, Ja ‘police de}

Springfield, mise au courant des
plaintesportées contre Deluca, qui.
se nommaitSantarelli,et qui sous
cenom ‘avait habitécette villeamé-
ricainé, serappela qu'elle avait con-
tre ce. dernier, certain manda, dont.
elle fit tenir compte au chefde po-
Tice Tocale.
M. le Magistrat saisi de toutesces

choses, Vendredi* dernier,. avant
d'admettre-à caution DeLuca, crut
bon de le confier au chef dePolice.
Morin, -“pour. trois ‘jours, espérant.
que,‘dansl'intervalle,on-obtiendrait|
de Springfield;de plus amples dé-
tails.

L'accusé a-éémparu de nouveau,   
pu àlaquelle se-

ront convoqués lesreprésen-|
tantsddeSaint-Jean et de la

 

11 décrit, à ses auditeurs,les roua-

  

Jet'démontre quel'accidenté estcerui

 

    
- Vuquelamajoritédesassistants

e|boury adresse la paroleen anglais.

ges des trois. ‘organisations‘dont it
est le secrétaire, étil met: les pa-
trons en garde contreles accidents,

quien ‘soufre de plüs, physique-
ment«et moralement. :
:M-fait voirque les accidents sont |
coûtéux à plus d'untitre: d’abord
à cause du coûtde l'accident, puis à
cause delaperte de temps; en
troisième lieu, la répercussion de

fl'accidentsurle moral de l’acciden-
té_etdes témoins, enfin si l’acci-
denté est un employé expert,ilpeut
arriver souvent que la production
puisse être retardée, Il cite diffé-
rents cas oùles accidentssont dûs|
à la négligence des employeurs, des|

contremaitres. et des employés tout

enmêmetemps.IIdemande la coor
pération_entiérede-tous. ter
ces accidents.24

Parlant ensuite. en français, Al
exhorte la jeunesse canadienne-

prit le souci de devenir des em-

compétents et même plus tard des

nes ne “sé contentent pas d'être- di-
1rigés, mais développent en eux laf

capacité de devenir eux aussi des

conducteurs d’hommes.
.M. Savoy remiercia le contérencier

en anglais, ”
Une soixantaine d'employeurs et

leur assembléeannuelle, samedi soir
sistuientcetteà cette réunion.

 

française à maintenir dans sones-|

ployés modèles, des contre-maîtres|

directeurs d’industriè. Que nos jeu-|

el agnès de Saint-Jacques. Mlle Ma-.
rié-Ange Gagnon, Mlle EugénieGa-|
non‘ont visité des parents-à-Mont-
Teal dimancheetlundi derniers.

   

‘que la question demeuredans le
 

 

tour a tarer- pourcause de ma-
ladie.

  

de Sherringuon,a passé quelques]
jours. chez M. Alphonse Bourassa,
de Loacadis.

sereineOm0Gens

Réunioion annuelle

 

Les actionnaires et les directeurs
du St. Johns Yatch Club ont tenu
leur assembléeannuelle, samedisoir

© des actionnaires|

 

  

"MM, les échevins Lofrain et Le-|
febvre ‘propäsent en: amendement|}

ce: LIVRAISON RAPIDE

  
3, he!

= Bo tes--de fleurs pretea
| Fleursen deloutes sortes

“pce Bouquets de noce,
“tributs’ floraux.
Dueerts tous les soirs ele
#12 dimanche, oe :

    
  

  

  

  
  
   

   

    
  ‘levoteM: ff

    

   LEOPOLDROY- ENTREPRENEUR GENERAL -
PORTES ET CHASSIS

 

  

  

 

   

    

      
 

207, rueseMercier,

 

dernier à l'Hôtel National.

ciers pour la prochainesaison: |
Président: Major C. T.Trotter, D.

S. O.; Vice-président: Louis-N, Hé-|

bert; “Sec.trex;W.S."Rollo;Coan

"Philip B. Keyes. Direc

   

  

 

  [modorer

R. E. Elliott, Robert Dodd,L=N.

(Suite de Ia page.A) “

non ‘payé leurs taxes.”
Une longue discussion est inter-

venue au cours de cedébatentre M.
Perrier, d'une part et MM.Mayrand ;
ei oraleàd'autre part. De nom-
   0-0
 

  ‘du diocèse de Saint-Jean sont en-}

VillaSaint-Jean

‘Un bon nombre denbre deprofessionnels,

_Jvotefutpris maintenantl'an

 

—après-“troissquarts!
d'heure privaines discussions, le

€ .   

 

ment de M. Lorrain.

La‘Chambre de Commerce de.
mande auConse,

On en: profita pourélireles ofti-

teurs: C. T. Trotter,S A. Windsor, [|

Hébert,R. C. Stewart, W.S. Rollo.[
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M Léopold Roy a toujours en mains tous les matériaux de.

‘construction : ciment, briques, vitres, asphalte, papier - -
: …feutre et à lambrissage, bois géch
Service prompt et courtoishpeagR garanti.

(GAINT-IEAN, P.œ ed

  

   
  
  

  
  

  

é au four, etc.

Tél.1043 _ 
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|TRAHAN &FRERE

“ Successeurs de

0eVALENTIN TRAHAN

“MARCHANDDEBOIS

| deConstructionde toutes sortes

  

  

    

 

 

  

      
‘trés en retraite hier‘soir à la Villa depasser unep ré-
Saint-Jean de la Lande. Cette re-
‘traite se terminera lé samedi saint.
L'Institution achéve par la une pé-
riode fort active ét sera déserte

:devieremeanosteo sint-Hyacath.Pourtaire aeà
sera immédiatement-‘communiquée|quSes=iio un

dl public. Len |une autre résolutionauConseil,qui |

   

  

solution demandant à là Com
siond'électricitéde-contraindrels GES
Southern Canada Power d'accorder :
aux contribuables de Saint-Jean,lesiit

 

  

 

 

 

  
   

  

  

     
 

 

  
  

 

    
   

  

  
 

 

 

  

M nasJk,2A
eusdius dtok    
 



 

  

 

Airte iti. arLu|

nimes#:exprimer l'idée d’une disot-

  

|cepteur ‘des-comptes lea,etcela
{sans charge additionnelle pourles

 

 

ot foamde la aedes.‘eitoy-
|ens, “plutôt qu'au-profit.d'un ‘petit

L.A]Davignon, Hervé
: 0. Bissonnette,

… Laville demandera à Québec de
 

ne Svedevenus‘dangereux.
“nouveau“règlement-188,pré

royantle paiement, par la‘ville, de

quiJui permettrade’ continuer cer-

tains travaux commencésen vue de
proéurer de l'ouvrage aux sans-

travail. Une:cértaihe partie de cet
toiservirait à rembourserlà vil-
essommesavancées depuis 1934,

feersGeottion3fat
|=Tevéedücorps.

‘ -|dessuites. d'une pneumonieSon}

‘accorderufrortroi“de$4800.00]

ir Ye.Soutiendecesfamilles ne-}

MmeLionel Brosseauestdécédée]
lie8 avril, 4 Thopital de Saint-Jean,|

épouxsui‘survitdemêmeque sept
enfants enbas âge: Gérard; Thérèse,|

=|Claire,Louis,Lionel,Yolande,Guy.| Cs

arrdéjà |pard'autrés
Léo, trois|publics à la Commission et auC. !

et semblent être demeurées:sans ré-

|Bruneauet MmeBergeron.at- |porisesoù sans effet.La:Chambre
cedeuil:lajde Commerce,.àsaséanced'hier,à

‘résolu d'envoyer, à-M. Martial Rhé-[_
‘aume, copie dela lettre du minis}

| P~P. Sabourin , Mlle ~ Marguerite] tre, lui demandant sil n'y aurait pas|
moyen de faire valoir sa réclama-.
tiond'une autre’ manière.

JEle laisseaussi son père et ya mère,
M. et MmeEuclide Grégoite, deux
frères, Frédéric . et
soeurs: Mme John Langlois, Mme

belle-mère de la défunte, Mme S.-
| Brosseaü, ses belles-soeurs, Mme:

{ Brosseau, et. Mme “Antoine Bros-
seau: ses beaux-frères: le Rév. Père

G. Brosseau, ‘Q. P., de Lewiston;

auetAntoineBros-|
seau. Plusieurs autres parents sur-
vivent aussiàla défunte.
Aux familles si douloureusement

vives condoléances.

 
 

En rapport avec la ‘perception
MM. le notaire Armand Brosseau, [des comptes du Bell|Téléphone,dans

éi la‘ville d’Iberville, sur lesquels la
compagnie exige une surcharge. de
05 sous, pourtout compte payé
‘aux institutions: bancaires dansles

éprouvées, le “Richelieu”offre ss limites de la cité, la Chambrea a-

 

 

  

 

te places lesmoinsavantageuses pour

Les bibilletspermettant d'assis[2
“fer à cette opérette sont
maintenant en vente.—Ser-

“vice etagrément. -

Les billets: sont maintenant 4
vente. ‘et doivent être échangés
la pharmacie Giroux&Poulin
:Nous-avons réservé quelques.

lets à undollar,d'autres à$0.75 et
la plusgrande partie § $0.50.LesLes

[MJ'abbé Paul Régnier, Mme Fran-

Blelors desascsoirée.

L abbé.Jos. Poitevin, |

Féminine de ‘St-Jean,Mme Ww. G.

tres tables d'honneurétaient assis

glise de Saint-Edmond, eurent
porté «un succés. remarqua- les funéraillesde MmeOmerLari-]

co vière (née Blanche Choquette), dé-
cédéeà l'âge de 44 ans et 2 mois. |
“Leservice futchanté par M: le}

curd. Forget, assisté de-MM. les
C-labbés Rousseau etGagoon,somme

‘ diacre et sous-diacre. c

PR “Après le service, ontransportelé
corps à Saint-Gregoire,oùeutlieu
l'inhumation. ; ;(

mna0. C. MmeElzé-|meElk Funérailles de

‘Goyette,M. Elzéar Longtin, auxau-{‘ Le FA

 
- j14ième
res

 

VIS AUX CREANCIERS
En.ce qui concernela proposition

d’un concordat, d’une proro tion
de délai ou d'un traité de de
Hormisdas Brodeur,
Veuillez prènñdre avis que H
:das-Brodeur, demeürant dans le
comté ‘ou district. d'Iberville, pro<
vince de Québec, m'a présenté une

londeon de concordat (proroga-
on dédélai ou projet de traité)
our être soumise-à ses créanciers.

réunion générale des éréanciers

a LeuàSeitea
esde l'avant-midi.

té à ‘Saint-Jean, Qué, ce
jour d'avril 1936.

-J. DELAND,
Séquestre officiel.

 

5Pourletemps BN

de Pâques,

LESALON DAVIGNON
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Mardi 1% Foen l'églisedel
a]Sstot-Famond,opteuiskdes- -

1- Section iminedetieMonscédéà rage de 18anset unmols.
: rt r. {Leservicefunèbrefutchanté p

uées. à4055.

     
 

 

 
 

 

 

   


